ANGELO RINALDI ETAIT DE CETTE PHALANGE INVISIBLE
POUR QUI LA LITTERATURE EST ABSOLUMENT TOUT, PLUS
: QUE LA VIE MEME. NE DANS UNE fLE CULTIVANT LE SECRET

- CE PAYS DE RITES ET DE RONCES OU JE M’ECOW!F
CHAQUE MOUVEMENT DU CORPS ET DE L'AME, BBRat —, IL ~ i
AVAIT FAIT DE L’ECRITURE LE LIEU D’UNE REVELATION
INTIME. TOUT CE QUIL PRESSENTAIT D’INDICIBLE EN LUI LE
POUSSAIT A FUIR LE CADRE ETOUFFANT DES NORMES
INSULAIRES POUR HANTER LES BIBLIOTHEQUES, COMME A

TROUVER _SON  SALUT DANS  L’ASSIMILATION

PASSIONNEE D'OUVRAGES LUS EN ITALIEN, AUTANT
QU’EN FRANCALS.

e e — —

LA LITTERATURE DEVINT SA RELIGION INTIME, LA SEULE
CAPABLE D’ACCUEILLIR SANS PREJUDICE L'AVEU DE
DESIRS ENCORE TABOU. C’EST DANS CETTE EGLISE DE
PAPIER QU'IL S'EPANOUIT, APRES ETRE RENE A PARIS ;
C’EST AU NOM DE CE CULTE SUPREME QU'IL OFFICIA
COMME CRITIQUE ET ROMANCIER ET TROUVA LE
COURAGE DE DIRE EXACTEMENT CE QU’IL PENSAIT D'UN
LIVRE, AVEC LA VIRULENCE DE L'ADOLESCENT REJETANT

TE FORME DE COMPROMIS ET NE CONCEEDANT RIE
T,:o& NOTORIETE, NI A LAIR U TEMPS. N ¢ &

‘AYANT PEUR DE
MPERSONNE. PHYSIQUEMENT Y COMPRIS, LE



